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2ème DIMANCHE DE L’AVENT 
 

08 décembre 2019 – année A 
 
 
Chers frères et sœurs, 

Alors que dans 16 jours nous célébrerons Noël, combien nous comprenons que notre chère Mère l’Église ait fait 
surgir devant nous la figure si emblématique de St Jean Baptiste… 

Car, osons nous l’avouer :  

Si – et c’est heureux – nous avons tous déjà mis en place nos crèches et commencés, voire terminés, nos achats de 
cadeaux de Noël, peut-on en dire autant de la préparation intérieure de notre âme ? 

Bien sûr, il n’est pas très agréable de nous entendre dire qu’il nous faut nous convertir, et encore moins de nous 
faire traiter d’« engeances de vipères » ; car n’en doutons pas, ces injonctions de Jean Baptiste ne s’adressaient pas 
qu’à ses contemporains, mais bien aussi à chacun de nous !  

Tout ce qui a été écrit à l’avance dans les livres saints l’a été pour nous instruire, nous disait St Paul dans la 2ème 
lecture. 

Alors oui, acceptons d’être un peu bousculés par le Baptiste, afin de produire un fruit digne de la conversion. 

Nous nous souvenons de l’appel qui nous était lancé dimanche dernier quant au soin à apporter : 

au signe de croix,  

à la prière quotidienne du chapelet,  

à rejeter les œuvres des ténèbres, pour revêtir des armes de la lumière. 
à nous conduire honnêtement, comme on le fait en plein jour, 
sans orgies ni beuveries, 
sans luxure ni débauches, 
sans rivalité ni jalousie, 
afin de revêtir toutes les vertus de Notre Seigneur Jésus Christ. 

Je sais que dans certaines familles, il y a des moutons dans les crèches qui ont avancé cette semaine parce qu’ils 
symbolisent les efforts que font les enfants… 

Je sais que des fenêtres de calendriers de l’Avent se sont ouvertes, ici ou là, une à une… je n’espère pas, 
uniquement pour manger un chocolat « Kinder »… mais surtout pour matérialiser de beaux efforts de conversion 
accomplis … 

Mais, peut-on en dire autant de tous et chacun de nous ? 

Alors, merci Seigneur de nous avoir envoyé Saint Jean Baptiste pour nous secouer un peu, peut-être même 
beaucoup, car le temps presse… 16 jours, c’est court !... 

Mais j’arrête là, car si j’insiste trop, je risque de me faire couper la tête et il y a encore d’autres homélies à faire 
d’ici Noël…  

Mais, puisque nous sommes le 8 décembre, acceptez que nous tournions notre regard vers Notre Dame… 

Qui sait si par ricochet, l’effet que la grâce a eu dans l’âme de Jean Baptiste lorsque Marie salua sa cousine 
Élisabeth, en aura également dans les nôtres et nous fera donc bouger dans notre confort spirituel, bien au chaud 
que nous sommes dans le sein de notre mère l’Église, afin de tressaillir de joie, en faisant en sorte que ces 16 jours 
soient un vrai temps de préparation de la venue du Sauveur…  

La Vierge Marie donc… 

Oh, comme à son accoutumé, elle est présente de façon très discrète dans ce que nous venons d’entendre… 

Peut-être l’avez-vous cependant remarqué : 

C’était dans la 1ère lecture, au tout premier verset : 

En ce jour-là, annonçait le prophète Isaïe, un rameau sortira de la souche de Jessé, père de David, un rejeton jaillira 
de ses racines. 
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Tertullien, mais plus encore Saint Jérôme, et avec lui, tout le Haut Moyen Age, ont vu dans cette prophétie d’Isaïe 
l’annonce de la Vierge Marie en qui a été conçu le Sauveur, d’où le terme « rejeton » pour montrer qu’il ne vient pas 
totalement du tronc, mais d’un rameau, en raison de sa conception en Marie par l’action de l’Esprit Saint. 

Vous connaissez sans doute les magnifiques arbres de Jessé comme celui du célèbre vitrail de la cathédrale de 
Chartres. 

Cet arbre généalogique de Jésus représente Jessé endormi à la racine. Puis viennent David et les rois d'Israël qui 
forment la tige et au sommet de l’arbre, la Vierge Marie qui en est comme la fleur et Jésus-Christ le fruit. 

Le texte latin de cette prophétie d’Isaïe dit : 

In die illa : Egredietur virga de radice Iesse, et flos de radice eius ascendet… 

Ce vitrail illustra donc ce que saint Fulbert, évêque de Chartres, avait écrit 200 ans plus tôt, dans un répons pour 
l’Office de Notre Dame, en rapprochant ces deux mots latins virga (le rameau) et virgo (la vierge) : La Vierge (virgo) 
Mère de Dieu est le rameau (virga), et la fleur est son Fils. Et sur cette fleur s’est reposé l’Esprit Saint.1 

Au XVIème siècle, on se mit à ne plus représenter que Marie en haut de l’arbre de Jessé, sans Jésus.  

Pour certains spécialistes historiens de l’art, comme l’académicien Emile Mâle, on peut y voir l’illustration de la foi 
grandissante en l’Immaculé Conception de Marie.2 

Peut-être, pouvons-nous donc retenir au passage – puisque nous nous sommes arrêtés cette année sur ce verset 
d’Isaïe - que nous avons une grande grâce à saisir cet après-midi, en achevant la sanctification de ce 2ème dimanche 
de l’Avent, avec les Vêpres solennelles de la Solennité de l’Immaculée que nous chanterons en notre église… 

D’ailleurs, aux 2ème vêpres, l’antienne du Magnificat évoque cela en ces termes : Aujourd’hui un rameau est sorti 
du tronc de Jessé : aujourd’hui Marie a été conçue sans aucune tache : aujourd’hui la tête de l’ancien serpent a été 
brisée par elle. Alléluia. 

Mais pour l’instant, contemplons Marie telle qu’elle est représentée à Chartres, rameau de l’arbre de Jessé, 
portant son divin Fils sur ses genoux… 

Divin Fils en qui repose l’« Esprit de sagesse et de discernement, de conseil et de force, de connaissance et de 
crainte » précisait Isaïe. 

D’où l’appellation que lui donne les litanies : Marie « trône de la Sagesse », « siège de la Sagesse ». 

Il y a presque 10 ans, lors de Vêpres avec des étudiants, Benoit XVI leur remit l’icône de Marie « Sedes 
Sapientiae » qui avait été faite pour les universitaires, à l’occasion du Jubilé de l’an 2000. Cette icône des JMJ 
continue de circuler de pays en pays. En 2013, c’était au tour de la France. 

Dans son homélie, Benoit XVI prononça ces paroles3 : 

Demandons-nous : qui était présent - la nuit de Noël - dans la grotte de Bethléem ? Qui a accueilli la Sagesse 
lorsqu'elle est née ? Qui est accouru pour la voir, l'a reconnue et adorée ? Pas les docteurs de la loi, des scribes ou des 
sages. Il y avait Marie et Joseph, puis les pasteurs. Qu'est-ce que cela signifie ? (…) il ne sert à rien d’étudier ? Ou bien 
est-il nuisible, et même contre-productif de connaître la vérité ?  

L'histoire de 2000 ans de christianisme exclut cette hypothèse, et nous suggère celle qui est correcte : il s'agit 
d'étudier, d'approfondir les connaissances en conservant une âme de "petits", un esprit humble et simple, comme 
celui de Marie, "Siège de la Sagesse".  

Combien de fois avons-nous eu peur de nous approcher de la Grotte de Bethléem car nous étions préoccupés que 
cela soit un obstacle à notre sens critique et à notre "modernité" !  

Au contraire, dans cette Grotte, chacun de nous peut découvrir la vérité sur Dieu et celle sur l'homme. Toutes deux 
se sont rencontrées en cet Enfant, né de la Vierge : le désir de vie éternelle de l'homme a attendri le cœur de Dieu, qui 
n'a pas eu honte d'assumer la condition humaine.  

Chers amis, aider les autres à découvrir le véritable visage de Dieu est la première forme de charité… 

Alors, n’hésitons pas à prier Notre Dame, siège de la sagesse, devant nos crèches. 

                                                      
1 Cf. Solem iustitiae, regem paritura supremum (Patrologie Latine CXLI, 345) et Antiphonaire de Notre-Dame de Paris (c. 1300) – F-Pn lat. 15181 f°379 v° et F-Pn 
lat.15182 f° 304 bis r°. – Cantus ID: 007709 & 007709a. 
2 Cf. Dictionnaire encyclopédique de Marie De Philippe Barbarin, Pascal-Raphaël Ambrogi, Mgr Dominique Le Tourneau, à la rubrique « arbre de Jessé » 
3 18/12/2009. 
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N’hésitons-pas à amener nos amis pour que, venant se recueillir devant une crèche, Notre Seigneur, par 
l’intermédiaire de Notre Dame, leur donne son Esprit de Sagesse qui fait gouter la tendresse de Dieu manifestée 
entre autres dans l’Histoire Sainte qui, de Jessé à Marie, en passant par St Jean Baptiste, nous a donné un Sauveur… 

Merci aussi à tous ceux et celles qui ont façonné toutes ces crèches, dont celle de notre église, pour nous 
permettre d’approcher du mystère de Noël, avec un cœur d’enfant et l’intelligence de ceux qui étudient et qui 
cherchent la splendeur de la vérité … 

Alors pour conclure, permettez-moi de vous lire un commentaire d’un auteur spirituel du 19ème siècle : 

« Ô nouveau trône de grâce ! Ô digne trône du Roi des rois ! La Sagesse incarnée siège sur le cœur et dans les bras 
de Marie, avec non moins de satisfaction qu’au milieu des 9 chœurs des Anges et portée sur leurs ailes. 

C’est au pied de ce trône que les bergers de Bethléem et les Mages de l’Orient viennent se prosterner, pour adorer 
le Roi pacifique que Marie tient entre ses bras.  

Oui, Marie, c’est sur votre cœur, que votre Jésus reposa si souvent et si agréablement pendant sa tendre enfance 
(…)  

C’est encore au Calvaire, ô Marie, que vous faites reposer, pour la dernière fois, Jésus mort entre vos bras. 

A quoi tient-il que nous devenions aussi le siège de la Sagesse ? 

Que n’ouvrons-nous notre cœur aux grâces de l’Esprit-Saint ?  

En nous approchant de la sainte communion, notre cœur ne deviendrait-il pas le siège de la Sagesse, la demeure, la 
maison de Dieu, le trône du Roi des siècles ? 4 

Ô Notre Dame, que nous voudrions recevoir votre Fils avec une pureté, une l’humilité et une dévotion semblable à 
la vôtre, afin que l’Esprit Saint, l’Esprit de Sagesse trouve ses délices en notre âme comme Il les a trouvés dans la 
vôtre et en Jésus… 

Notre Dame, trône de la Sagesse, aidez-nous à accueillir la grâce que Dieu a prévue pour ce 2ème Dimanche de 
l’Avent et pour la Solennité de votre Immaculée Conception ! 

Saint Jean Baptiste, obtenez-nous les grâces de conversion nécessaire, car de fait, le Royaume des Cieux est tout 
proche… à une portée de cœur converti par la Sagesse d’une Mère, notre Mère, Notre Dame, sedes sapientiae… 

  

                                                      
4 Mr l’Abbé De Maton, Les noms de Notre Mère ou explication des litanies de la Sainte Vierge, 1839. 
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PRIERE UNIVERSELLE 
08 décembre 2019 - Année A. 

 

 

 

Prions pour les ministres ordonnés de l’Église.  

Demandons au Seigneur de les soutenir dans leur ministère de la Parole afin qu’ils continuent de nous guider avec 

sagesse sur le chemin de la conversion, suivant l’exemple de Saint Jean Baptiste. 

 

 

Prions pour ceux qui exercent une responsabilité dans le gouvernement des nations. Prions plus particulièrement 

pour la Palestine, terre de son Incarnation.  

Implorons-Le pour la conversion des cœurs afin qu’à l’occasion de Noël la Paix règne davantage en cette Terre 

Sainte. 

 

 

Prions pour tous ceux et celles qui souffrent ou qui sont à l’agonie. 

Demandons au Seigneur de les soutenir de sa grâce afin qu’ils trouvent auprès de lui, de Notre Dame et de chacun 

de nous des raisons d’espérer. 

 

 

Prions enfin les uns pour les autres. 

Confions au Seigneur nos résolutions de conversion, par l’intercession de Notre Dame, trône de la Sagesse et de 

Saint Jean Baptiste. 

 
 
 


